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Bon succès à cette nouvelle revue ! Puisse-t-elle répandre dans les 
milieux intellectuels, auxquels elle s'adresse, la connaissance et l’amour des 
œuvres franciscaines.

Bernadette cordigère

6 ait-on que Bernadette Soubirous, messagère de la Vierge de Lourdes, 
déjà religieuse à Nevers, avait désiré avant de mourir appartenir à la 

famille franciscaine ? Elle fut reçue cordigère le 8 décembre 1878, en la 
fête de l'Immaculée-Conception par un Père Capucin, en prédication dans 
la ville.

L’Abbé Febvre, aumônier du couvent où elle mourut, a attesté que le 
Père Moïse, autre Capucin, la visita trois jours avant sa bienheureuse 
mort, le 13 avril 1879, et lui donna l’absolution générale à laquelle elle 
avait droit ce jour-là.

(Un désastre

N violent incendie a détruit dans le courant du mois de janvier le cou­
vent des Franciscains de la Province Italienne de l’Immaculée-Concep- 

tion, près de Catskill-Point, N. Y. L’édifice contenait le collège séraphique 
et le noviciat. Les Pères, les Frères et trente élèves ont pu s échapper 
à temps, mais sans pouvoir rien sauver qu’un peu de linge. Un froid de 
—20" paralysa l’action des pompiers qui durent assister impuissants à la 
destruction de la maison. Elle brûla jusqu’au sol. Les pertes s’élèvent 
à 100.000 dollars, et les assurances seulement à 20.1)00. Toutes nos sym­
pathies à nos frères éprouvés.

Une suggestion

Parmi les œuvres existantes à Rosières (France) figure le Tiers-Ordre. 
Peu nombreux ! L’explication en est fournie par le Directeur : il ne veut 
point cultiver l’honorariat. En conséquence, les Tertiaires honoraires 
ont été éliminées. Seules restent les âmes généreuses et qui veulent. Avec 
elles on fera beaucoup.

Jeunesse française

4 a paroisse d'Autry (Allier) possède une Fraternité bien vivante. Et 
si la jeunesse est un garant de vitalité, en même temps qu’une attraction, 
il y a tout lieu de bien augurer de l’avenir dans cette paroisse. Sa supé­
rieure, Mlle Marguerite de Gaulmyn. a 19 ans, et son assistante. Mlle 
Bérillon, 18 ans. De plus, les familles marquantes, héritières des tradi-


